
6-12 SEPTEMBRE
JOYAUX DE LA PAROLE DE DIEU �
DEUT


ÉRONOME 33-34

« Cherchons refuge dans les “bras éter-
nels” de J éhovah »

it-2 1200
Yeshouroun
Titre honorifique pour Isra ël. Dans la Sep-
tante, « Yeshouroun » devient un
terme d’affection, puisqu’il est rendu par
« bien-aim é ». La d ésignation « Yeshou-
roun » aurait d û rappeler à Isra ël son
appel comme peuple de l’alliance de J é-
hovah et, par cons équent, son obligation
de rester droit (Dt 33:5, 26 ; Is 44:2).
En Deut éronome 32:15, le nom Yeshouroun
est employ é de fa çon ironique. Au lieu de
vivre conform ément à son nom Yeshou-
roun, Isra ël devint intraitable, abandonna
son Cr éateur et m éprisa son Sauveur.

rr 120, encadr é
Dieu peut t’aider à te relever
Des si ècles avant l’ époque d’


Éz échiel, le

proph ète Mo ïse a d éclar é que J éhovah a le
pouvoir, mais aussi le d ésir, d’utiliser sa
puissance en faveur de son peuple. Mo ïse
a écrit : « Dieu est un refuge depuis les
temps antiques, sous toi sont ses bras
éternels » (Deut. 33:27). C’est une r éa-
lit é ! Si tu te tournes vers Dieu quand tu te
sens d ésesp ér é, il passera ses bras sous
toi pour te relever tout en douceur (


Éz éch.

37:10).

w11 15/9 19 § 16
Courons la course avec endurance
16 Comme Abraham, Mo ïse n’a pas vu les
promesses de Dieu s’accomplir de son vi-

vant. Alors que les Isra élites s’appr êtaient
à entrer en Terre promise, J éhovah lui a
dit : « C’est à distance que tu verras le
pays, mais tu n’y entreras pas, dans le
pays que je donne aux fils d’Isra ël. » Pour-
quoi ? Parce que pr éc édemment Mo ïse et
Aaron, exasp ér és par l’attitude rebelle du
peuple, avaient ‘manqu é à leur devoir en-
vers Dieu, au milieu des fils d’Isra ël, aux
eaux de Meriba’ (Deut. 32:51, 52). Mo ïse
s’est-il d écourag é ou aigri ? Non. Apr ès
avoir b éni la nation, il a d éclar é : « Heureux
es-tu, ô Isra ël ! Qui est comme toi, peuple
qui conna ît le salut en J éhovah, le bouclier
de ton secours, et Celui qui est ton ép ée de
grandeur ? » (Deut. 33:29).

Perles spirituelles
it-2 312 § 4
Mo ïse
Mo ïse était âg é de 120 ans quand il mou-
rut. La Bible t émoigne en ces termes de sa
force physique : « Son œil ne s’ était pas
affaibli et sa puissance vitale ne s’ était pas
enfuie. » J éhovah l’enterra en un endroit
qui n’a jamais ét é d écouvert (Dt 34:5-7). Il
voulut vraisemblablement éviter que les Is-
ra élites ne tombent dans le pi ège du faux
culte en faisant de la tombe de Mo ïse un
sanctuaire. Apparemment, le Diable d ésira
se servir du corps de Mo ïse dans un tel
dessein, car le disciple chr étien Jude, demi-
fr ère de J ésus Christ, explique : « Quand
Mika ël l’archange eut un diff érend avec le
Diable et qu’il discutait au sujet du corps
de Mo ïse, il n’osa pas porter contre lui un
jugement en termes injurieux, mais il dit :
“Que J éhovah te r éprimande” » (Jude 9).
Avant de p én étrer en Canaan sous la con-
duite de Josu é, Isra ël observa un deuil de
30 jours pour Mo ïse (Dt 34:8).

R éf érences pour le Cahier Vie et minist ère
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13-19 SEPTEMBRE
JOYAUX DE LA PAROLE DE DIEU �
JOSU


É 1-2

« Comment r éussir notre vie »
w13 15/1 8 § 7
Sois courageux, J éhovah est avec toi !
7 Pour avoir le courage de faire la volont é
de Dieu, nous devons étudier sa Parole et
la mettre en pratique. C’est ce que Jo-
su é a ét é invit é à faire quand il a succ éd é
à Mo ïse : « Sois courageux et tr ès fort
pour avoir soin de faire selon toute la loi
que t’a ordonn ée Mo ïse mon serviteur. [...]
Ce livre de la loi ne doit pas s’ éloigner
de ta bouche ; il faudra que tu y lises à
voix basse jour et nuit, afin d’avoir soin de
faire selon tout ce qui y est écrit ; car
alors tu feras r éussir ta voie et alors tu agi-
ras sagement » (Jos. 1:7, 8). Josu é a suivi
ce conseil et men é à bien sa mission. Si
nous l’imitons, nous aurons davantage de
courage pour servir Dieu, qui b énira nos ef-
forts.

w13 15/1 11 § 20
Sois courageux, J éhovah est avec toi !
20 Il n’est pas facile de mener une vie
qui plaise à Dieu face aux épreuves qui
nous accablent dans ce monde mauvais
et instable. Cependant, nous ne sommes
pas seuls. Dieu est avec nous, de m ême
que son Fils, le Chef de la congr égation.
Nous sommes en outre entour és de plus
de sept millions de T émoins de J éhovah
dans le monde. Continuons donc, tous en-
semble, à exercer la foi et à annoncer la
bonne nouvelle, en gardant à l’esprit le
texte de l’ann ée 2013 : « Sois courageux
et fort. J éhovah ton Dieu est avec toi »
(Jos. 1:9).

Perles spirituelles
w04 1/12 9 § 1
Points marquants du livre de Josu é
2:4, 5 : Pourquoi Rahab dupe-t-elle les
envoy és du roi qui recherchent les es-
pions ? Rahab prot ège les espions au p éril
de sa vie parce qu’elle a foi en J éhovah. De
ce fait, elle n’est pas oblig ée de r év éler
l’endroit o ù ils se cachent à des hommes
qui veulent nuire au peuple de Dieu (Mat-
thieu 7:6 ; 21:23-27 ; Jean 7:3-10). Rahab
a d’ailleurs ét é « d éclar ée juste par des
œuvres », y compris pour avoir lanc é les
émissaires du roi sur une fausse piste (Jac-
ques 2:24-26).

20-26 SEPTEMBRE
JOYAUX DE LA PAROLE DE DIEU �
JOSU


É 3-5

« J éhovah b énit les actes de foi »
it-2 63
Jourdain
En aval de la mer de Galil ée, la profon-
deur moyenne du Jourdain varie la plupart
du temps entre 1 et 3 m, et sa largeur
entre 27 et 30 m. Mais, au printemps, il
d éborde, ce qui le rend beaucoup plus pro-
fond et plus large (Jos 3:15). En p ériode de
crue, il aurait ét é dangereux pour la nation
d’Isra ël, compos ée d’hommes, de femmes
et d’enfants, de traverser le Jourdain, sur-
tout pr ès de J éricho. Le courant y est si
rapide que, plus r écemment, il a emport é
des baigneurs. Cependant, J éhovah bou-
cha miraculeusement le Jourdain, ce qui
permit aux Isra élites de le traverser sur la
terre ferme (Jos 3:14-17). Des si ècles plus
tard, un miracle semblable eut lieu une fois
pour


Éliya qui était accompagn é d’


Élisha,

mwbr21.09-F 2



et une autre fois pour

Élisha seul (2R 2:7,

8, 13, 14).

w13 15/9 16 § 17
Fais des rappels de J éhovah l’all égresse
de ton cœur
17 Comment nos actes de foi renforcent-ils
notre confiance en J éhovah ? Rappelons le
r écit de l’entr ée d’Isra ël en Terre promise.
J éhovah avait ordonn é aux pr êtres qui
portaient l’arche de l’alliance de p én étrer
directement dans le Jourdain. Toutefois,
en approchant du fleuve, les Isra élites se
sont rendu compte qu’en raison des pluies
printani ères, il était en crue. Qu’allaient-ils
faire ? Camper sur les berges en attendant
la d écrue, qui prendrait des semaines, voire
plus ? Non. Faisant enti èrement confiance
à J éhovah, ils ont suivi ses instructions.
R ésultat, « d ès que les pr êtres [...] pos è-
rent les pieds dans l’eau, la rivi ère cessa de
couler [...]. Les pr êtres [...] rest èrent dans
le lit dess éch é de la rivi ère pendant que
tout le peuple d’Isra ël passait à pied sec »
(Jos. 3:12-17, Bible en fran çais courant).
Imagine la joie qu’ont d û éprouver les Is-
ra élites en voyant les eaux d écha în ées se
tarir ! Parce qu’ils ont eu confiance dans
les directives de J éhovah, leur foi s’est ren-
forc ée.

w13 15/9 16 § 18
Fais des rappels de J éhovah l’all égresse
de ton cœur
18 C’est vrai, aujourd’hui J éhovah ne fait
plus ce genre de miracles en faveur de
ses fid èles. Il n’en b énit pas moins leurs
actes de foi. Sa force agissante les aide
à s’acquitter de leur mission consistant à
pr êcher le Royaume dans le monde entier.
Et son plus éminent T émoin, J ésus Christ
ressuscit é, a promis de les soutenir dans

cette œuvre importante. Il a dit : « Al-
lez donc et faites des disciples de gens
d’entre toutes les nations, [...] je suis avec
vous tous les jours jusqu’ à l’ach èvement
du syst ème de choses » (Mat. 28:19, 20).
Quantit é de T émoins d’un temp érament ti-
mide le confirmeraient : l’esprit saint de
Dieu donne le courage de pr êcher à des
inconnus (lire Psaume 119:46 ; 2 Corin-
thiens 4:7).

Perles spirituelles
w04 1/12 9 § 2
Points marquants du livre de Josu é
5:14, 15 : Qui est « le prince de l’arm ée de
J éhovah » ? Vraisemblablement, le prince
qui vient fortifier Josu é au commencement
de la conqu ête de la Terre promise n’est au-
tre que « la Parole », J ésus Christ dans son
existence pr éhumaine (Jean 1:1 ; Daniel
10:13). Il est on ne peut plus encourageant
de savoir que J ésus Christ glorifi é assiste
aujourd’hui les serviteurs de Dieu dans leur
guerre spirituelle.

27 SEPTEMBRE – 3 OCTOBRE
JOYAUX DE LA PAROLE DE DIEU �
JOSU


É 6-7

« D étournons-nous des choses sans
valeur »
w10 15/4 20 § 5
D étournez les yeux des choses sans
valeur
5 Des si ècles plus tard, apr ès la prise de
J éricho, les yeux de l’Isra élite Ak ân l’ont
incit é à voler une partie du butin. Dieu
avait ordonn é que tout ce qui se trouvait
dans cette ville soit d étruit, sauf certaines
choses qui devaient être d épos ées dans le
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tr ésor de J éhovah. Les Isra élites avaient
re çu l’avertissement de ‘se garder de ce qui
est vou é à la destruction, de peur qu’il ne
leur vienne un d ésir’ et qu’ils n’en prennent
une partie. Apr ès la d ésob éissance d’Ak ân,
ils ont essuy é une d éfaite à A ï, o ù cer-
tains d’entre eux ont p éri. Ak ân n’a pas
avou é son vol jusqu’ à ce qu’il soit d écou-
vert. « Quand j’ai vu [les objets], a-t-il dit,
alors j’en ai eu envie et je les ai pris. » Le
d ésir de ses yeux lui a valu d’ être d étruit,
lui et « tout ce qui était à lui » (Jos. 6:18,
19 ; 7:1-26). Ak ân a d ésir é dans son cœur
ce qui lui était interdit.

w97 15/8 28 § 2
Pourquoi r év éler ce qui est mal ?
R év éler les fautes contribue à pr éserver la
puret é de la congr égation. J éhovah est un
Dieu pur, un Dieu saint, qui exige la pu-
ret é spirituelle et morale de ses adorateurs.
Sa Parole inspir ée d éclare : « Comme des
enfants ob éissants, cessez de vous confor-
mer aux d ésirs que vous aviez autrefois,
dans votre ignorance, mais, en accord avec
le Saint qui vous a appel és, vous aussi
devenez saints dans toute votre conduite,
parce qu’il est écrit : “Vous devez être
saints, car je suis saint” » (1 Pierre 1:14-
16). S’ils ne sont pas corrig és ou mis à
l’ écart, les individus qui ont une conduite
impure ou qui pratiquent le mal risquent de
souiller toute la congr égation et d’attirer
sur elle la d éfaveur de J éhovah (voir Josu é,
chapitre 7).

w10 15/4 21 § 8
D étournez les yeux des choses sans
valeur
8 Les vrais chr étiens ne sont pas immunis és
contre le d ésir des yeux et de la chair. C’est
pourquoi la Parole de Dieu nous encourage

à l’autodiscipline en rapport avec ce que
nous regardons et d ésirons (1 Cor. 9:25,
27 ; lire 1 Jean 2:15-17). Le juste Job a re-
connu le lien étroit entre la vue et le d ésir.
Il a d éclar é : « J’ai conclu une alliance avec
mes yeux. Comment donc pourrais-je faire
attention à une vierge ? » (Job 31:1). Non
seulement Job refusait de poser la main
sur une femme de mani ère immorale, mais
il interdisait m ême à son esprit de nour-
rir une telle pens ée. J ésus a soulign é la
n écessit é de pr éserver son esprit des pen-
s ées immorales en disant : « Tout homme
qui continue à regarder une femme de ma-
ni ère à éprouver une passion pour elle a
d éj à commis l’adult ère avec elle dans son
cœur » (Mat. 5:28).

Perles spirituelles
w15 15/11 13 § 2-3
Questions des lecteurs
Dans l’Antiquit é, il était courant que des
assaillants assi ègent une ville fortifi ée.
Quelle qu’ait ét é la dur ée d’un si ège, les
vainqueurs pillaient les richesses de la
ville, y compris ses derni ères r éserves
de nourriture. Mais dans les ruines de
J éricho, les arch éologues ont d écouvert
d’importantes r éserves de nourriture.


À

ce propos, une revue sp écialis ée d éclare :
«


À part des poteries, ce qu’on a trouv é

en plus grande quantit é dans les ruines,
ce sont des c ér éales. [...] C’est un fait
hors du commun dans les annales de l’ar-
ch éologie palestinienne. On trouve parfois
une ou deux jarres de grains, mais trou-
ver une aussi grande quantit é de c ér éales,
c’est exceptionnel » (Biblical Archaeology
Review).
Selon le r écit biblique, les Isra élites avaient
une bonne raison de ne pas piller les r éser-



ves de J éricho. J éhovah leur avait ordonn é
de ne pas le faire (Jos. 6:17, 18). Ils ont
attaqu é au printemps, juste apr ès la mois-
son, quand les r éserves de c ér éales sont
importantes (Jos. 3:15-17 ; 5:10). Le fait
qu’il soit rest é autant de c ér éales à J éricho
indique que le si ège tenu par les Isra élites
a ét é de courte dur ée, exactement comme
le rapporte la Bible.

4-10 OCTOBRE
JOYAUX DE LA PAROLE DE DIEU �
JOSU


É 8-9

« Ce que nous enseigne l’histoire des
Gabaonites »

it-1 1046
Guib é ôn
Ses rapports avec Josu é.


À l’ époque de

Josu é, Guib é ôn était habit ée par les Hi-
vites, une des sept nations canan éennes
vou ées à la destruction (Dt 7:1, 2 ; Jos
9:3-7). Les Guib éonites étaient aussi ap-
pel és « Amorites » ; il semble en effet
que ce nom s’appliquait parfois aux Cana-
n éens en g én éral (2S 21:2 ; voir aussi Gn
10:15-18 ; 15:16). Contrairement aux au-
tres Canan éens, les Guib éonites comprirent
qu’en d épit de leur puissance militaire et de
la taille de leur ville toute r ésistance était
inutile, étant donn é que J éhovah com-
battait pour Isra ël. Par cons équent, apr ès
la destruction de J éricho et de A ï, les
hommes de Guib é ôn, qui, apparemment,
repr ésentaient aussi Kephira, B é éroth et
Qiriath-Y éarim, trois autres villes hivites
(Jos 9:17), envoy èrent une d él égation vers
Josu é à Guilgal pour solliciter la paix. Por-
tant des v êtements et des sandales us és,
munis d’outres à vin crev ées, de sacs à

grain us és et de pain sec et en miettes, les
ambassadeurs guib éonites pr étendirent ve-
nir d’un pays lointain, qui ne se trouvait
donc pas sur le chemin des conqu êtes d’Is-
ra ël. Ils reconnurent la main de J éhovah
dans ce qui était arriv é pr éc édemment à
l’


Égypte et aux rois amorites Sih ôn et Og,

mais ils eurent la sagesse de ne pas parler
du sort de J éricho et de A ï, étant donn é
que ces nouvelles ne pouvaient pas avoir
atteint leur « pays tr ès lointain » avant leur
pr étendu d épart. Des repr ésentants d’Is-
ra ël examin èrent et accept èrent les faits,
puis conclurent avec eux une alliance pour
les laisser vivre (Jos 9:3-15).

w11 15/11 8 § 14
« Ne t’appuie pas sur ton intelligence »
14 L’imperfection pourrait nous conduire à
prendre des d écisions sans rechercher la
direction de J éhovah. Nous devons tous,
y compris les anciens qui ont de l’exp é-
rience, nous m éfier de cette tendance.
Consid érons ce qui s’est pass é quand
des Guib éonites sont venus trouver Jo-
su é et les anciens d’Isra ël. Avec ruse, ils
s’ étaient d éguis és et pr étendaient arriver
d’un pays lointain. Sans interroger J ého-
vah, les chefs de la nation ont conclu une
alliance de paix avec eux. M ême si au final
J éhovah a b éni l’accord, il a fait en sorte
que cet épisode, o ù ses serviteurs n’ont
pas recherch é sa direction, soit consign é
dans la Bible pour notre profit (Jos. 9:3-6,
14, 15).

w04 15/10 18 § 14
« Parcours le pays »
14 Ces repr ésentants d éclar èrent : « C’est
d’un pays tr ès lointain que sont venus tes
serviteurs, à propos du nom de J éhovah
ton Dieu » (Josu é 9:3-9). Leurs v êtements
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et leur nourriture semblaient le confirmer,
alors qu’en r éalit é Guib é ôn n’ était qu’ à une
trentaine de kilom ètres de Guilgal. Con-
vaincus, Josu é et les chefs conclurent un
trait é d’amiti é avec Guib é ôn et les villes
voisines qui y étaient associ ées. La ruse
des Guib éonites n’ était-elle qu’un moyen
de fuir la destruction ? En fait, elle tra-
duisait leur d ésir de gagner la faveur du
Dieu d’Isra ël. J éhovah accepta que les Gui-
b éonites deviennent « ramasseurs de bois
et puiseurs d’eau pour l’assembl ée et
pour l’autel de J éhovah » : ils devaient
alimenter en bois l’autel des sacrifices (Jo-
su é 9:11-27). Les Guib éonites continu èrent
de se montrer dispos és à effectuer des
t âches humbles au service de J éhovah.
Certains furent probablement au nombre
des Nethinim qui revinrent de Babylone et
qui servirent au temple reb âti (Ezra 2:1, 2,
43-54 ; 8:20). Nous pouvons imiter leur
état d’esprit en nous effor çant de demeu-
rer en paix avec Dieu et en étant pr êts à
accomplir m ême des t âches humbles à son
service.

Perles spirituelles

it-2 523
Pendaison
Sous la loi que J éhovah donna à Isra ël,
certains criminels pouvaient être pen-
dus à un poteau apr ès leur mise à mort,
comme ‘maudits de Dieu’ ; cette exposition
publique devait servir d’avertissement. Tou-
tefois, le corps devait être d épendu avant
la tomb ée de la nuit et enterr é ; le lais-
ser toute la nuit sur le poteau souillait le
sol que Dieu avait donn é aux Isra élites (Dt
21:22, 23). Isra ël suivit cette r ègle m ême
quand la personne ex écut ée n’ était pas is-
ra élite (Jos 8:29 ; 10:26, 27).

11-17 OCTOBRE
JOYAUX DE LA PAROLE DE DIEU �
JOSU


É 10-11

« J éhovah combat pour Isra ël »

it-1 48
Adoni-Ts édeq
Roi de J érusalem à l’ époque o ù les Isra élites
conquirent la Terre promise. Adoni-Ts édeq
s’allia avec des petits royaumes de l’O.
du Jourdain dans une tentative commune
pour endiguer l’invasion des forces de Jo-
su é (Jos 9:1-3). Mais les habitants hivites
de Guib é ôn firent la paix avec Josu é. Par re-
pr ésailles, d ésirant emp êcher que d’autres
ne passent à l’ennemi, Adoni-Ts édeq unit
son arm ée à celles de quatre autres rois
amorites, mit le si ège devant Guib é ôn et lui
fit la guerre. Josu é secourut les Guib éonites
de fa çon spectaculaire et infligea une d é-
faite écrasante aux arm ées alli ées ; les cinq
rois s’enfuirent alors à Maqq éda, o ù ils fu-
rent pris au pi ège dans une grotte. Josu é
tua de sa main Adoni-Ts édeq et les qua-
tre autres rois devant ses arm ées, puis il
les pendit à des poteaux. Leurs corps fu-
rent finalement jet és de nouveau dans la
grotte, qui leur tint lieu de tombe (Jos 10:1-
27).

it-1 1028
Gr êle
Utilis ée par J éhovah. La gr êle est une
des forces que J éhovah utilisa parfois
pour accomplir sa parole et pour d émon-
trer son grand pouvoir (Ps 148:1, 8 ; Is
30:30). Le premier cas de ce genre rap-
port é fut la septi ème plaie qui s’abattit
sur l’


Égypte antique : une gr êle destruc-

trice saccagea la v ég étation, brisa les
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arbres et tua hommes et b êtes qui se trou-
vaient dans la campagne, mais elle ne
toucha pas les Isra élites en Gosh èn (Ex
9:18-26 ; Ps 78:47, 48 ; 105:32, 33). Plus
tard, en Terre promise, quand sous la con-
duite de Josu é les Isra élites vinrent au
secours des Guib éonites menac és par la
coalition de cinq rois des Amorites, J ého-
vah fit pleuvoir de grosses pierres de gr êle
sur les attaquants. Plus nombreux furent
ceux qui moururent alors par les pierres de
gr êle que dans la bataille avec Isra ël (Jos
10:3-7, 11).

w04 1/12 11 § 1
Points marquants du livre de Josu é
10:13 : Comment un ph énom ène de ce
genre est-il possible ? « Y a-t-il quelque
chose qui soit trop extraordinaire pour J é-
hovah », le Cr éateur des cieux et de la
terre ? (Gen èse 18:14). S’il le souhaite, J é-
hovah peut agir sur le mouvement de la
terre de telle sorte que, vus du sol, le so-
leil et la lune semblent immobiles. Ou bien,
sans interrompre le mouvement de la terre
et de la lune, il peut faire que les rayons
provenant du soleil et de la lune soient
d évi és afin que leur lumi ère continue d’at-
teindre la terre. Quelle que soit l’explication,
« il n’y eut pas de jour comme celui-l à »
à un autre moment de l’Histoire (Josu é
10:14).

Perles spirituelles

w09 15/3 32 § 5
Questions des lecteurs
Le fait que certains livres soient men-
tionn és dans la Bible et qu’ils aient
ét é des sources fiables ne doit pas nous
amener à conclure qu’ils étaient inspi-
r és. Par contre, J éhovah Dieu a pr éserv é

tous les écrits contenant « la parole de
notre Dieu », et ceux-ci ‘dureront pour
des temps ind éfinis’ (Is. 40:8). Effective-
ment, les renseignements que J éhovah a
choisi de faire figurer dans les 66 livres
bibliques dont nous disposons sont exacte-
ment ce dont le chr étien a besoin pour
être « pleinement qualifi é, parfaitement
équip é pour toute œuvre bonne » (2 Tim.
3:16, 17).

18-24 OCTOBRE
JOYAUX DE LA PAROLE DE DIEU �
JOSU


É 12-14

« Ob éissons à J éhovah sans r éserve »

w04 1/12 12 § 2
Points marquants du livre de Josu é
14:10-13 : Bien qu’ âg é de 85 ans, Caleb
se porte volontaire pour une mission dif-
ficile : chasser les occupants de la r égion
de H ébr ôn, qui sont pourtant des Ana-
qim, des hommes d’une taille sup érieure
à la normale. Avec l’aide de J éhovah,
ce guerrier exp ériment é remporte la vic-
toire, et H ébr ôn devient une ville de
refuge (Josu é 15:13-19 ; 21:11-13). L’exem-
ple de Caleb nous encourage à ne pas
nous d érober aux missions th éocratiques
difficiles.

w06 1/10 18 § 11
Courageux gr âce à la foi et à la crainte
de Dieu
11 Une telle foi n’est pas statique. Elle gran-
dit au fur et à mesure que nous mettons
en pratique les enseignements bibliques,
que nous ‘go ûtons’ à leurs bienfaits, que
nous ‘voyons’ la r éponse à nos pri ères
et que nous ressentons d’autres mani ères
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encore la direction de J éhovah dans no-
tre vie (Psaume 34:8 ; 1 Jean 5:14, 15).
Nous pouvons être certains que la foi de
Josu é et de Caleb s’ était affermie parce
que ces hommes avaient constat é la bont é
de J éhovah (Josu é 23:14). Rappelons quel-
ques faits : Ils avaient surv écu aux 40 ans
de p ér égrinations dans le d ésert, comme
Dieu le leur avait promis (Nombres 14:27-
30 ; 32:11, 12). Ils avaient jou é un r ôle de
premier plan durant les six ann ées de la
conqu ête de Canaan. Et enfin, ils avaient
b én éfici é d’une longue vie, d’une bonne
sant é, et avaient m ême re çu à titre per-
sonnel une partie du territoire en h éritage.
Il est manifeste que J éhovah r écompense
g én éreusement ceux qui le servent avec
fid élit é et courage ! (Josu é 14:6, 9-14 ;
19:49, 50 ; 24:29).

Perles spirituelles

it-1 1032
Gu ébal
J éhovah classa « le pays des Gu ébalites »
parmi les r égions dont Isra ël devait encore
s’emparer aux jours de Josu é (Jos 13:1-5).
Les critiques consid èrent qu’il s’agit d’une
incoh érence puisque Gu ébal se trouvait loin
au N. d’Isra ël ( à env. 100 km de D ân)
et qu’elle n’est apparemment jamais pas-
s ée sous la domination isra élite. Certains
biblistes sont d’avis que le texte h ébreu
a ét é alt ér é à cet endroit, et que le r é-
cit se lisait autrefois ainsi : « la r égion
proche du Liban » ou ‘jusqu’ à la fronti ère
des Gu ébalites’. Toutefois, il faut remar-
quer que la promesse de J éhovah contenue
en Josu é 13:2-7 était conditionnelle. Ainsi,
c’est peut- être à cause de sa d ésob éis-
sance qu’Isra ël ne conquit jamais Gu ébal
(voir Jos 23:12, 13).

25-31 OCTOBRE
JOYAUX DE LA PAROLE DE DIEU �
JOSU


É 15-17

« Prot égeons notre pr écieux h éritage »
it-1 1101 § 2
H ébr ôn
Alors que les Isra élites progressaient dans
le S. de Canaan, ils vou èrent à la destruc-
tion les habitants de H ébr ôn et leur roi
(sans doute le successeur de Hoham) (Jos
10:36, 37). Cependant, bien que les Isra éli-
tes conduits par Josu é aient bris é le pouvoir
des Canan éens, il semble qu’ils n’ établi-
rent pas imm édiatement des garnisons pour
garder les territoires conquis. En effet, les
Anaqim se r éinstall èrent à H ébr ôn, proba-
blement pendant que les Isra élites faisaient
la guerre ailleurs. C’est pourquoi Caleb (ou
les fils de Juda dirig és par lui) dut leur ar-
racher la ville quelque temps plus tard (Jos
11:21-23 ; 14:12-15 ; 15:13, 14 ; Jg 1:10). At-
tribu ée tout d’abord à Caleb de la tribu de
Juda, H ébr ôn se vit par la suite conf érer un
caract ère sacr é en tant que ville de refuge.
Elle servit également de ville sacerdotale.
Cependant, « la campagne de la ville [H é-
br ôn] » et ses agglom érations demeur èrent
la propri ét é h ér éditaire de Caleb (Jos 14:13,
14 ; 20:7 ; 21:9-13).

it-2 1097
Travail forc é
Le « travail forc é » (h éb. : mas) était mani-
festement tr ès courant aux temps bibliques,
car souvent on r éduisait en esclavage les
peuples conquis (Dt 20:11 ; Jos 16:10 ;
17:13 ; Est 10:1 ; Is 31:8 ; Lm 1:1). Alors
qu’ils étaient esclaves soumis au travail
forc é sous la surveillance imm édiate de
chefs égyptiens tyranniques, les Isra élites

mwbr21.09-F 8



˘ 2021 Watch Tower Bible and Tract Society of Pennsylvania
mwbr21.09-F 9

entreprirent la construction des entrep ôts
de Pithom et de Raams ès (Ex 1:11-14). Par
la suite, apr ès être entr és en Terre promise,
les Isra élites n’ob éirent pas à l’ordre de J é-
hovah de chasser tous les Canan éens et de
les vouer à la destruction. Ils les assujetti-
rent au travail forc é des esclaves. Cela eut
pour triste cons équence d’entra îner Isra ël à
adorer de faux dieux (Jos 16:10 ; Jg 1:28 ;
2:3, 11, 12). Le roi Salomon continua de le-
ver pour le travail forc é des esclaves les
descendants de ces Canan éens, c’est- à-dire
les Amorites, les Hittites, les Perizzites, les
Hivites et les Yebousites (1R 9:20, 21).

it-1 390 § 4
Canaan
Bien que de tr ès nombreux Canan éens
aient surv écu à la grande conqu ête et r é-
sist é à l’assujettissement, il put être dit,
n éanmoins, que « J éhovah donna [...] à Is-
ra ël tout le pays qu’il avait jur é de donner
à leurs anc êtres », qu’il leur avait pro-
cur é « du repos de tous c ôt és » et que
« pas une promesse ne faillit de toute la
bonne promesse que J éhovah avait faite
à la maison d’Isra ël ; tout se r éalisa »
(Jos 21:43-45). Tout autour des Isra éli-
tes, les ennemis vivaient dans la crainte et
ne constituaient pas une v éritable menace
pour leur s écurit é. Quelque temps aupara-
vant, Dieu avait d éclar é qu’il chasserait les
Canan éens « peu à peu », de peur que
les b êtes sauvages ne se multiplient dans
un pays devenu soudainement une solitude
d ésol ée (Ex 23:29, 30 ; Dt 7:22). Quoique
les Canan éens aient dispos é d’un mat ériel
de guerre sup érieur, notamment des chars
arm és de faux, on ne peut pas reprocher
à J éhovah d’avoir failli à sa promesse si
au bout du compte les Isra élites ne r éus-
sirent pas à prendre certains territoires

(Jos 17:16-18 ; Jg 4:13). Le r écit biblique
montre plut ôt que les quelques d éfaites su-
bies par les Isra élites furent imputables à
leur infid élit é (Nb 14:44, 45 ; Jos 7:1-12).

Perles spirituelles
w15 15/7 32
Le saviez-vous ?
Dans l’Antiquit é, le pays d’Isra ël était-il
aussi bois é que la Bible semble l’indi-
quer ?
LA BIBLE r év èle que certaines parties de
la Terre promise étaient couvertes de fo-
r êts et qu’il s’y trouvait des arbres « en
quantit é » (1 Rois 10:27 ; Jos. 17:15, 18).
Mais aujourd’hui, devant le d énuement de
vastes portions de ce territoire, certains
pourraient être sceptiques.
Selon le livre La vie dans l’Isra ël de la
Bible (angl.), « dans l’Isra ël antique, les
for êts étaient bien plus étendues qu’el-
les ne le sont actuellement ». Les hauteurs
étaient naturellement couvertes de pins
d’Alep (Pinus halepensis), de ch ênes de
Palestine (Quercus calliprinos) et de t é-
r ébinthes (Pistacia palaestina). Dans la
Sh éph éla, r égion de collines situ ée entre la
cha îne montagneuse centrale de Juda et la
c ôte m éditerran éenne, des sycomores (Fi-
cus sycomorus) abondaient.
Le livre Les plantes de la Bible (angl.)
d éclare qu’aujourd’hui, certaines r égions
en Isra ël ne comptent plus aucun arbre.
Quelle en est l’une des causes ? Expliquant
que le ph énom ène a ét é graduel, le ma-
nuel ajoute : « L’homme a continuellement
perturb é la v ég étation indig ène, principale-
ment pour étendre les terres cultivables et
les p âturages, mais aussi pour se procu-
rer des mat ériaux de construction et du
combustible. »


